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«  m /oi au /s /si je suis une
/forme
qui bou /ge suis du tout /un e
/x /trait
que je suis /seule à v / ivre
seule /dépos /itai /re re spon
/sable de l’en /tier mo
/rc /eau vi /vant où j’uni /fie
et re /perds mes dire /ctions
diver /geantes » 1

Un nombre gran dis sant de pro po si tions lit té raires contem po raines se
dé portent d’un unique an crage li vresque et, comme le note Florent
Coste, ne tiennent donc plus «  dans les rayon nages dont nous
sommes les ha bi tués dans nos li brai ries, mais cir culent dans des
salles de spec tacle, sur les murs des mu sées, dans des fi chiers so‐ 
nores ou au dio vi suels, sur les écrans de nos or di na teurs et, plus lar‐ 
ge ment, dans l’es pace pu blic 2  ». Pré cé dem ment dé si gnées comme
« ex po sées » (Ro sen thal/Ruf fel 3), « néo lit té raires » (Nach ter gael 4) ou
« plas ti ciennes » (Co lard 5), ces pro po si tions ouvrent l’acte lit té raire à
des formes, des sup ports et des mo da li tés es thé tiques et ma té rielles
en mu ta tion, en ne vi sant pas « une cir cu la tion ca de nas sée au tour du
for mat codex 6 ». Un pa no ra ma plus sys té ma tique de ce sec teur de la
créa tion contem po raine, ins crit sous la ban nière des «  arts lit té‐ 
raires  », a vu le jour à la fa veur du tra vail mené de puis 2021 par
l’équipe du La bo ra toire Ex situ de l’Uni ver si té Laval 7. Ainsi, se dé cli‐ 
nant au dé part de trois grands sous- ensembles de textes (spec ta cu la‐ 
ri sés, ex po sés et mé dia ti sés), les arts lit té raires couvrent un large
éven tail d’œuvres, de pra tiques et d’ini tia tives sou vent in at ten dues et
gé né ra le ment com po sites, qui ré sistent aux cri tères ha bi tuels de
l’ins ti tu tion lit té raire. Cer taines re lèvent du spec tacle et de la per for‐ 
mance – en in car nant par ti cu liè re ment la di men sion vi vante as so ciée
aux arts lit té raires –, d’autres de l’ex po si tion mu séale ou de ma ni fes‐ 
ta tions va riées d’af fi chage pu blic (of fi ciels ou « sau vages 8 »), d’autres
en core d’un tra vail d’ap pro pria tion mé dia tique – entre sup ports ana‐ 
lo giques et nu mé riques, par fois im mer sifs. Ce fai sant, elles en gagent
la plu part du temps et de ma nière sou vent com bi née : une hy bri di té
tant sé mio tique que for melle ou dis po si tive, un par tage d’auc to ria li té

1



Investir des « espaces incertains et sans formes étanches » : portée métamorphique des écritures
intermédiales et hors du livre de l’autrice québécoise Mimi Haddam

Le texte seul, hors citations, est utilisable sous Licence CC BY 4.0. Les autres éléments (illustrations,
fichiers annexes importés) sont susceptibles d’être soumis à des autorisations d’usage spécifiques

et de l’in ter dis ci pli na ri té, une « hé té ro gé néi té in ter ac tion nelle 9  » et
dès lors une ré cep tion non li néaire, de même qu’une po ro si té entre
ter ri toires ar tis tiques, agré gée à une ma té ria li té di ver se ment mo du‐ 
lable. En un mot, les arts lit té raires, qui portent at teinte à « la re la tive
ri gi di té du texte im pri mé, for mel le ment sta bi li sé et sé mio ti que ment
uni fié 10 » et qui ren voient à ces «  mou ve ments cen tri fuges dis sé‐ 
min[a]nt les ac tions lit té raires hors des ter rains bat tus 11 » dont parle
Elisa Bric co, pro meuvent l’idée d’une pra tique créa tive de la lit té ra‐ 
ture cir cu lant selon des modes va riés et se vou lant ou verte à une plu‐ 
ra li té de formes et de sphères ar tis tiques.

Les pra tiques d’arts lit té raires en gagent ainsi des mo bi li tés in édites
pour le ma té riau tex tuel, qui nour rissent un agir créa tif re mo de lé.
C’est une telle mo bi li té et un pa reil re mo de lage que nous sou hai tons
ap pro fon dir et mettre en pers pec tive au re gard d’un exemple
concret, celui lié aux chan tiers de créa tion amé na gés par l’écri vaine
qué bé coise d’ori gine franco- algérienne Mimi Had dam (1992/). Cette
der nière dé ve loppe en effet un tra vail d’écri ture fon ciè re ment agré gé
aux champs vi suels et plas tiques, qui s’est à de mul tiples re prises
concré ti sé en de hors des pages d’un livre. Le sup port li vresque ne lui
est tou te fois pas com plè te ment étran ger, étant donné qu’elle compte
plu sieurs opus à son actif, tels que Pe tite brin dille de ca tas trophes
(2017), Il existe un pa lais de teintes et d’hy per boles (2018) ou en core At‐ 
ten dez de m’en ter rer pour chan ter (2023), qui se ré vèlent néan moins
hy brides et pas sa ble ment in so lites en rai son de la dé stan dar di sa tion
– voire l’ex cen tri ci té – for melle, gra phique et dis cur sive dont ils font
montre. Dans le cadre de cet ar ticle, nous nous pen che rons prio ri tai‐ 
re ment sur les pro jets qu’elle a menés qui mettent en jeu une tex tua‐ 
li té ex po sée, c’est- à-dire des créa tions lit té raires dif fu sées dans un
es pace ins ti tu tion na li sé (musée, centre d’art, ins ti tu tion pu blique,
tiers- lieu cultu rel, etc.) ou non (rue, murs in té rieurs de bâ ti ments non
dé diés à la pro mo tion d’œuvres ar tis tiques, ba billard ou ta bleau d’af fi‐ 
chage, parc, etc.), fai sant en sorte que «  des lieux tan gibles de‐ 
viennent des sup ports du texte lit té raire […] [qui] l’ins criv[e]nt dans
un rap port de proxi mi té tout au tant que de dé mons tra tion 12  ». Il
s’agira ainsi de creu ser, ana ly ser et mettre en pers pec tive ses ins tal la‐ 
tions Plas ti ci tés tom bales et Tex tu ra li tés, toutes deux conçues en
2021, ainsi que son in ter ven tion dans les trois ité ra tions de l’ex po si‐ 
tion col lec tive Le sep tième pé tale d’une tulipe- monstre (2022-2023)
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éla bo rée par la com mis saire et au trice Élise Anne La Plante. Au dé part
de ces réa li sa tions et de la dy na mique de créa tion plus glo bale de
Had dam, dé crite par cette der nière comme étant « en quête de mou‐ 
ve ments sen sibles » et in ves tis sant des « es paces in cer tains et sans
formes étanches 13 », nous tâ che rons de don ner à per ce voir ce à quoi
ces deux for mules pro gram ma tiques ren voient plus spé ci fi que ment,
ainsi qu’à sai sir leur por tée tant mé dia tique et ma té rielle, qu’es thé‐ 
tique et ima gi naire. Et alors que ces trois pro jets va lo risent le geste
d’ins crip tion de ma té riaux tex tuels dans des contextes et sur des
sup ports sin gu liers, on sou li gne ra de quelle façon ces dis po si tifs
d’écri ture dé clinent la pers pec tive d’un « lan gage impur 14 » – type de
lan gage par ta gé, selon Marc- Alexandre Rein hardt, par les pra tiques
d’art lit té raire.

Hy bri di té for melle et trans sub ‐
stan tia tion poé tique
Les œuvres de Mimi Had dam, sem blables à des « agen ce ments po ly‐ 
pho niques 15 », visent à amé na ger un es pace pour les « ten sions ad‐ 
verses  », d’après une for mule em ployée dans Il existe un pa lais de
teintes et d’hy per boles. Ces ten sions, bien au- delà de se ré duire au
plan thé ma tique, concernent prio ri tai re ment la donne sé mio tique et
for melle de ses pro po si tions créa tives. En effet, le texte est très fré‐ 
quem ment conta mi né, dans son tra vail, par le re gistre vi suel, gra‐ 
phique voire plas tique. Le récit de Pe tite brin dille de ca tas trophes, dé‐ 
ployé tant en vers qu’en prose (une ten sion émerge déjà à cet en droit
qui vient brouiller la ca té go ri sa tion gé né rique de l’objet), in ter agit
ainsi avec des formes géo mé triques ir ré gu lières lé gè re ment dis tor‐ 
dues ar ti cu lées à des teintes chro ma tiques pas tel, qui semblent se
sub sti tuer aux contours d’un corps chan geant 16.
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Fi gure 1 : Pages 64-65 du livre Pe tite brin dille de ca tas trophes.

Édi tions de la Tour nure 2017 ; gra phisme d’Ariane Le blanc.

Cette confi gu ra tion for melle ins crite sous le signe du plu riel, de l’ir‐ 
ré gu lier et de cer taines col li sions es thé siques est tout au tant de mise
dans Il existe un pa lais de teintes et d’hy per boles où émergent traits
ma nus crits, des sins et gri bouillages in cer tains com plè te ment en tre‐ 
mê lés à la trame tex tuelle.
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Fi gure 2 : Pages 109 et 110 du livre Il existe un pa lais de teintes et d’hy per boles.

Édi tions OMRI 2018 ; gra phisme d’Ariane Le blanc.

At ten dez de m’en ter rer pour chan ter fait quant à lui place à tout un
uni vers vi suel et pho to gra phique néan moins pa ra si té par mo ments
par ce qui semble être des ma quettes de sculp tures com po sites, aux
contours sou vent étranges, éton nants, fan tai sistes. Les livres de Had‐ 
dam, mus par une lo gique de dé for ma tage trans ver sale, sont par
consé quent tout sauf lisses. Dans leur re cours à une pa lette ex pres‐ 
sive mul ti forme, ils amé nagent un ter ri toire sen sible hé té ro gène, dis‐ 
sen suel, qui vient bous cu ler l’ex pres sion lit té raire tra di tion nelle.

5

Ce tra vail de dé fi ge ment du schème tex tuel est porté un cran plus
loin par les réa li sa tions non li vresques de Had dam. Celles- ci, en ma‐ 
té ria li sant le texte au cœur de l’es pace pu blic, au contact de ma tières
ou de re liefs spé ci fiques, amé nagent de sin gu lières plas ti ci tés poé‐ 
tiques qui oc troient une sé millance au ma té riau tex tuel rendu asta‐
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tique, pro téi forme. Le choix du néo lo gisme «  tex tu ra li té  » – qui
conjoint tex ture et tex tua li té – pour l’un de ses pro jets parle de lui- 
même et donne à sai sir l’am bi tion per cep tuelle de l’au trice qui sou‐ 
haite confé rer une den si té voire une or ga ni ci té sen sible au geste
d’écri ture qu’elle dé ploie. Le texte comme « matière- émotion », pour
ren voyer au syn tagme de Mi chel Col lot 17, tel est un des des seins car‐ 
di naux de l’au trice pour qui il re pré sente avant tout une « forme ex‐ 
ten sive » qui «  in siste, t’en ve loppe, t’égare 18 », dont il s’agit de pou‐ 
voir ex traire les plus grandes po ten tia li tés ma té rielles, af fec tives et
agis santes. Son tra vail cherche ainsi à en ra vi ver la mal léa bi li té 19 ex‐ 
trin sèque de la quelle – est- il at ten du – pour ra émer ger de nou velles
pistes, confi gu ra tions et per cées sen sibles : « J’avance vers les pos si‐ 
bi li tés du sens, mul ti plie les di rec tions. […] Je suis une cap ture de tra‐ 
ver sées […]. Je suis le lieu d’une en taille qui s’élar git en large
brèche 20 ».

Avec Tex tu ra li tés, ins tal la tion com po sée en col la bo ra tion avec l’ar tiste
vi suelle Ma rion Pa quette dans le cadre de l’ex po si tion Géo gra phies
tac tiles liée au pro gramme « Es pace sen sible » de l’OBNL Artch (vouée
à la dif fu sion du tra vail des ar tistes émergent·es qué bé cois·es), s’est
une pre mière fois concré ti sée cette visée. Elle s’est ma té ria li sée au
tra vers de trois pan neaux rec tan gu laires de tailles dif fé rentes et non
ali gnés, ac cro chés sur une arche mé tal lique tur quoise elle- même ins‐ 
tal lée sur un trot toir du centre- ville de Mont réal (à l’angle des rues
Sher brooke et de la Mon tagne).
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Fi gure 3 : Vue de l’ac cro chage de Tex tu ra li tés de Mimi Had dam et Ma rion Pa- 

quette, hiver 2021, Mont réal.

Cré dits : ARTCH.

Ils donnent à lire cinq syn tagmes dis joints, un ser pen tin tex tuel formé
de cinq courtes phrases et un cal li gramme en forme de boucle dont
les huit phrases écrites à l’en droit se voient du pli quées en mi roir (et
ap pa raissent donc une deuxième fois à l’en vers).
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Fi gure 4.1 - 4.2 et 4.3 : Pan neaux de l’ins tal la tion Tex tu ra li tés de Mimi Had dam et

Ma rion Pa quette. 

Avec l’ai mable au to ri sa tion de l’au trice.

Mis en re gard du cal li gramme, sur le troi sième pan neau, fi gure la
pho to gra phie d’un mor ceau de vi nyle aux ef fets mi roir posé sur un sol
en nei gé, dont un frag ment zoomé com pose le fond vi suel du pre mier
pan neau.

9

Res sort de l’en semble, qui cherche à ex plo rer l’ar ti cu la tion texte- 
image-paysage, une dis po si tion à la plu ra li té – les su jets des phrases
qui y ap pa raissent sont tous des nous ou des elles, pour qui il est par
ailleurs ques tion de se « situ[er] /en plu sieurs points », de « for mer
/une sorte de constel la tion  » – et à la mo bi li té – dans le ser pen tin
tex tuel, est no tam ment évo qué le fait de «  dé ba lance[r] les tra jec‐ 
toires  », de «  na vigue[r] au tra vers les la ti tudes  ». Cette plu ra li té et
cette mo bi li té concernent aussi, au- delà de la ques tion iden ti taire –

10

https://preo.ube.fr/eclats/docannexe/image/644/img-4.jpg


Investir des « espaces incertains et sans formes étanches » : portée métamorphique des écritures
intermédiales et hors du livre de l’autrice québécoise Mimi Haddam

Le texte seul, hors citations, est utilisable sous Licence CC BY 4.0. Les autres éléments (illustrations,
fichiers annexes importés) sont susceptibles d’être soumis à des autorisations d’usage spécifiques

axiome pre mier visé par le pro jet 21 –, l’acte poé tique lui- même qui,
ins crit au croi se ment des ter ri toires vi suels et tex tuels, est pris dans
une boucle trans sé mio tique « vibr[a]nt d’un même motif constant »,
selon une for mule ap pa rais sant dans le cal li gramme. La fi gure de la
boucle com pose aussi la tra jec toire de lec ture de l’ins tal la tion en rai‐ 
son de l’ac cro chage des pan neaux sur cha cune des pa rois (pa ral lèles)
de l’arche, en joi gnant ainsi un mou ve ment ro ta tif po ten tiel le ment
plu sieurs fois re lan cé. La dy na mique cir cu laire, cour ba toire ex pri mée
par l’œuvre se trans met par consé quent à sa si tua tion d’ap pré hen sion,
aux corps des pas sant·es qui s’y confrontent. Se voit ainsi ac tion né un
pro ces sus ki nes thé sique, une «  sen sa tion mo trice 22  » qui, en co dée
dans les ma té riaux créa tifs com po sant l’ins tal la tion – de l’ordre de
« re mue ments sans contours ni au to ri té, com po sés de tra vées et de
voûtes 23 » –, se ré ver bère dans ses mo da li tés de ré cep tion et se
concré tise par consé quent au cœur du réel. Au- delà de l’as pect for‐ 
mel de l’œuvre, pa reil in ves tis se ment ar tis tique et poé tique d’un lieu
pu blic contri bue à trans for mer l’ex pé rience des pas sant·es pour qui
l’es pace so cial se voit in ves ti d’une strate nou velle, in usi tée. La dé am‐ 
bu la tion d’un·e pas sant·e à tra vers Tex tu ra li tés per met d’ac ti ver le
dis po si tif poé tique ima gi né par Had dam et Pa quette, à sa voir en gen‐ 
drer l’ex pé rience sen sible ins crite au cœur de la pro po si tion qui vient
de la sorte « dé ployer une nou velle dy na mique spa tiale et ur baine en
ex ploi tant les pro prié tés ima gi na tives du dis cours ver bal 24 ». L’ins tal‐ 
la tion crée ainsi une si tua tion poé tique, dont la por tée sen sible de‐ 
vient ma té rielle. Selon Ge ne viève Fabry et Sté phane Va nas ten,

l’objet- poème (poème vi suel, plas tique, ins tal la tion vidéo, etc.) se ca ‐
rac té rise par une ins crip tion sur un sup port ma té riel et re lève en ce
sens da van tage du ré gime de pro duc tion ma té rielle clas sique de
l’objet ar tis tique. Moins mul ti di men sion nel et sen so riel que la per for ‐
mance scé nique ou orale, et en ce sens plus proche quelque part du
rap port au livre, un tel objet poé tique pu blic sol li cite néan moins
aussi de la part du pas sant, spec ta teur ou lec teur, une ex pé rience
par ta gée (au sens d’art so cial) et in ter ac tive (vécue cor po rel le ment et
tem po rel le ment dans un es pace com mun). 25

Là se joue une spé ci fi ci té de ce type de pro jets d’art lit té raire – met‐ 
tant en jeu du texte ex po sé –, qui font de l’acte de lec ture et d’in ter‐ 
pré ta tion un pro ces sus spa tia li sé et, par tant, phy si ca li sé, dès lors ins‐
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truit par un élan cor po rel qui en par ti cipe in trin sè que ment. Cet élan,
au tra vers du quel les af fects se voient « re hauss[és] en re liefs » selon
la for mule si tuée dans le coin su pé rieur gauche du deuxième pan‐ 
neau, im plique une série d’im bri ca tions entre plans tex tuel, vi suel,
struc tu rel et es thé tique.

L’écri ture de Mimi Had dam, pour qui il s’agit tou jours de « mul ti pli[er]
les pos si bi li tés de la forme 26  », est fon ciè re ment ins crite sous le
signe du bougé, du dé li néaire. Plus en core, c’est une force de tran si‐ 
tion, de trans mu ta tion qui l’ha bite, à l’image de ce «  elles  » mis en
scène dans Tex tu ra li tés qui «  entrent dans le monde, agiles et
souples, avec dé route et ef fu sion ». Les in ter ven tions de l’au trice dans
les dif fé rentes oc cur rences de l’ex po si tion Le sep tième pé tale d’une
tulipe- monstre en té moignent os ten si ble ment. Cela se ré vèle en pre‐ 
mier lieu en rai son de l’agen ce ment des vers/phrases com po sés par
l’au trice qui, sou vent mises en es pace de ma nière si nu soï dale et non
rec ti ligne, semblent ha bi tés par un mou ve ment in té rieur. Comme dé‐ 
bri dées, elles ex cèdent par ailleurs les normes ha bi tuelles de pré sen‐ 
ta tion d’œuvres, en in ves tis sant par fois le sol des salles, des pans de
murs conco mi tants mais dis tincts ou en se tra çant un che min es car‐ 
pé et à la ver ti cale entre les pro po si tions vi suelles des autres ar tistes.
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Fi gure 5 à 7 : Pho to gra phies de dif fé rents frag ments poé tiques de Mimi Had dam

ex po sé à Monc ton et Mont réal dans le cadre du cycle d’ex po si tions Le sep tième

pé tale d’une tulipe- monstre.

Cré dits : Ma thieu Léger, Leif Nor man et Ga le rie de l’UQAM

Im pé tueuses et hors- normes, ses pro po si tions tex tuelles convoquent
par ailleurs le champ sé man tique de la ver sa ti li té, du fluide et du duc‐ 
tile  : «  Pour sur vivre, /elles ont fait vœu de mal léa bi li té. /Elles
s’étirent, plas tiques, sans ja mais être rom pues. /La paume de l’une
s’ap puie contre celle de l’autre. /Les gestes changent de formes, les li‐ 
mites /s’es tompent, se che vauchent /les ma tières s’en tor tillent  »
(nous sou li gnons). La ré so nance est forte entre leur conte nu et ce qui
est donné à per ce voir au tra vers des autres œuvres pic tu rales ex po‐ 
sées, comme si elles en tra dui saient le conte nu la tent, qu’elles met‐ 
taient des mots sur ce dont ces œuvres vi suelles étaient char gées. Se
fait dès lors jour ce qui s’ap pa rente à un phé no mène de trans sub stan‐ 
tia tion poé tique, c’est- à-dire le pas sage d’un ré gime sé mio tique à un
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autre jouant dans un sens comme dans l’autre : tant du vi suel vers le
ver bal que du ver bal vers le vi suel. «  [J]e tends vers des pas sages
obliques 27 », af firme l’ins tance énon cia trice du texte de Had dam in ti‐ 
tu lé Tendre l’oreille à la ma tière pic tu rale, in cli na tion qu’or chestre de
ma nière écla tante ce pro jet dans le quel la ma tière poé tique peut être
ap pré hen dée comme une ma tière qui « se tord, s’agite, s’échappe 28 ».

Une or ga ni ci té scrip tu rale
Les in ter ven tions réa li sées par Had dam dans Le sep tième pé tale d’une
tulipe- monstre dé notent en outre un autre as pect cen tral de la poé‐ 
tique de l’au trice qui concerne son an crage in ti me ment hap tique,
char nel. Par le geste d’écri ture, «  mé dia tion or ga nique 29  », il s’agit
pour elle tant de convo quer un tou cher spé ci fique, que d’amé na ger
une cor po réi té re com po sée, éti rée 30 dans une di men sion que l’on
pour rait presque dire mé ta phy sique  : «  tes corps glis sières se ras‐ 
semblent dans l’œil de la langue 31  ». Ce cycle d’ex po si tions por tant
pré ci sé ment sur la ques tion du corps et de ses mu ta tions, qui as pi rait
à « ré flé chir aux concep tions du corps met tant au défi leurs contours
nor ma tifs 32 », a ainsi re pré sen té un contexte des plus pro pices pour
le dé ploie ment de ce pan de son ima gi naire, d’au tant qu’elle a fini par
y jouer un rôle ex cé dant la simple par ti ci pa tion comme ar tiste parmi
d’autres. En effet, de ce cycle d’ex po si tions a éclos une pu bli ca tion
pa pier dont Had dam est, aux côtés de la com mis saire Elise Anne La‐ 
Plante, la co- autrice. Ce livre, struc tu ré en trois cha pitres («  frô le‐ 
ment  », «  sou ter rain  », «  sym biose  »), mus par le souci pré émi nent
d’un « ai guise[ment] [de] l’écoute » sous l’égide du quel ils sont pla cés,
se pré sente au de meu rant comme un objet hy bride, entre le re cueil
de poé sie et le ca ta logue d’ex po si tion. Qua trième volet du pro jet, il
pro pose une ré in ter pré ta tion – loin de la ré tros pec tive – de la ma‐ 
tière ex po si tion nelle don née à voir à Win ni peg, Monc ton et Mont réal,
une autre va riante mé dia tique dé cou lant du même pro jet. Ce «  re‐ 
cueil d’ex po si tion  » bi lingue, ainsi qu’il est dé si gné par La Plante,
ouvre à une nou velle ex pé rience, fon ciè re ment poé tique, des nœuds,
ima gi naires et sen si bi li tés qui consti tuaient la trame des ité ra tions
phy siques du pro jet. Il ne s’est donc pas agi pour ses concep trices de
sim ple ment mettre en va leur les œuvres et pro po si tions liées à ce
der nier et pré sen tées lors des trois ex po si tions, mais bien de les
confi gu rer sous un nou veau jour, de s’em pa rer du mé dium li vresque

14



Investir des « espaces incertains et sans formes étanches » : portée métamorphique des écritures
intermédiales et hors du livre de l’autrice québécoise Mimi Haddam

Le texte seul, hors citations, est utilisable sous Licence CC BY 4.0. Les autres éléments (illustrations,
fichiers annexes importés) sont susceptibles d’être soumis à des autorisations d’usage spécifiques

pour y faire vivre nou vel le ment l’en semble, une nou velle fois mé ta‐ 
mor pho sé.

Leurs frag ments tex tuels, que l’on re trouve tout au long du livre,
sorte de « pierres af fec tives » (p. 23), amé nagent ainsi des lignes de
tra verse sen so rielles dans les « ar tères du vi vant » (p. 37) propres au
pro jet. Au dé part de ces der nières il s’agit pour La Plante et Had dam,
en « dis lo qu[ant] les mots de leur nar ra tion li mi tante » (p. 32), de faire
éclore une cor po réi té plu rielle, la bile, éva sée – dans la droite ligne de
celle mise à l’hon neur dans les vo lets ex po si tion nels. Ce sont dès lors
des trans sub stan tia tions or ga niques, vé gé tales, ani males, mi né rales,
at mo sphé riques, et avant tout mé ta pho riques qui voient le jour au fil
des pages, am pli fiées par l’en semble de «  flux dé si rants  » (p. 32) et
autres « pos sibles en éclo sions » (p. 18) dont les œuvres vi suelles qui
les ac com pagnent se trouvent por teuses. Cette pro po si tion, grâce à
la quelle on « tra vers[e] les zones les plus étroites de la sen sa tion » (p.
28) en don nant place à « l’in fra lan gage [qui] s’agite en nous » (p. 32),
rend ainsi compte de textes qui sont comme « ovu lés » puis « ac cou‐
chés » – pour re prendre le vo ca bu laire d’un des frag ments or nant les
murs de l’ex po si tion de Monc ton –, au terme d’un pro ces sus pluri-  et
trans- artistique ayant connu de mul tiples phases. Le geste poé tique
posé par Had dam lors des trois ex po si tions s’est ainsi ré vé lé consti tu‐ 
tif de la res sai sie du pro jet à l’oc ca sion de sa re mé dia ti sa tion li‐ 
vresque. Il en re pré sente le prin cipe mo teur. Sculp tant « la trame vi‐ 
brante de l’en tre cho que ment d’un corps à corps 33 » – que l’on peut
dans ce cas pré cis en tendre comme celui d’un œuvre à œuvre –, il est
ce qui fait coa gu ler le dis cours cu ra to rial, ce qui lui oc troie le suc
idoine à son on doie ment in trin sèque (mar qué par des lignes « duc‐ 
tiles, cy cliques, mul tiples » [p. 18]), aux in nom brables po ro si tés – et
même « peau ro si tés 34 » – qu’il cherche à avi ver.
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Se vou lant tout à la fois souffle et fluide vi ta li sants 35, les sen tences et
autres frag ments poé tiques de Mimi Had dam ap pa raissent comme
une ma tière vive en ga geant une ré cep tion plu ri sen so rielle. La la bi li té
dont ils font preuve (écri ture non ali gnée, cour bée, ren ver sée, dif frac‐ 
tée) ap pellent en pre mier lieu le mou ve ment et le dé pla ce ment du
côté des lec teur·rices- spectateur·rices (entre autres tour ner sa tête
dans de mul tiples sens ou faire quelques pas pour avoir accès à l’in té‐ 
gra li té d’un frag ment). Ces der nier·ères se voient de la sorte af fec té·es
cor po rel le ment afin de pou voir les ap pré cier, comme on l’évo quait ci- 
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haut en re gard du pro ces sus ki nes thé sique in duit par Tex tu ra li tés.
C’est éga le ment une vo lon té de faire s’hy bri der les mo da li tés d’ap pré‐ 
hen sion sen so rielle qui en res sort, à par tir du mo ment où, in ves tis‐ 
sant l’in at ten du et bri guant l’éton ne ment 36, il est par exemple pré co‐ 
ni sé que «  le[s] yeux écoutent, le[s] oreilles sentent, le[s] peaux res‐ 
pirent  » – comme l’in dique un vers pré sen té dans l’ex po si tion de
Mont réal – ou en core de « mas ti quer ce qui les en tourent [tan dis que]
ce qui les en toure les avale 37 ». Par ailleurs, lors de l’ité ra tion monc‐ 
to noise, une ins tal la tion so nore in ti tu lée « Les veilleuses » ou vrait à
une ap pré hen sion au di tive de la ma tière poé tique com po sée par
Had dam et fai sait ainsi appel, via du texte ora li sé, à un autre plan
sensori- moteur. L’amal game sen so riel confi gu ré par l’écrivaine- 
artiste est donc total. Les fa cul tés sen so rielles s’y voient re bras sées et
maillées telles des en ti tés mou vantes dont il convient d’ex plo rer sans
cesse de nou veaux agen ce ments, de re con naitre la vertu éman ci pa‐ 
trice propre à leur in cir cons crip ti bi li té, au fait qu’elles puissent se té‐ 
les co per sui vant des confi gu ra tions va riées.

Un autre élé ment car di nal du geste d’écri ture de Mimi Had dam
concerne la ma té ria li sa tion de l’in sai sis sable qu’elle vise à tra vers lui,
la façon dont peuvent dès lors être « habit[és] les feu trages de l’ab‐ 
sence 38 ». L’enjeu pour sui vi est de pou voir don ner voix et fi gu ra tion
au cou rant sou ter rain d’im pres sions com plexes et brouillées qui tra‐ 
versent tout être hu main, à l’in cer tain au quel il est confron té, en
«  des sin[ant] les bor dures de l’in tan gible  » – comme elle le for mule
dans son texte Tendre l’oreille à la ma tière pic tu rale (p. 58). L’or ga ni ci‐ 
té qu’elle confi gure alors s’y ré vèle d’un autre ordre  : su pra sen sible.
Son pro jet Plas ti ci tés tom bales est peut- être celui qui donne le mieux
à sai sir cette ave nue de son tra vail. Plas ti ci tés tom bales est une ins tal‐ 
la tion ins pi rée de son livre – en cours d’écri ture à l’époque – At ten dez
de m’en ter rer pour chan ter qui a été pré sen tée en plein air, dans le
cadre d’une ex po si tion col lec tive ini tiée par l’or ga nisme Artch (voir
ci- dessus) au cœur du Square Dor ches ter, dans le centre- ville de
Mont réal. Elle était com po sée de cinq pièces – dont quatre com por‐ 
taient du texte –, po sées au sol, qui abor daient le ca rac tère in sai sis‐ 
sable de la dis pa ri tion. Jouant avec di vers ef fets de trans pa rences et
de lu mi no si tés (propres à une mons tra tion en ex té rieur et donc dé‐ 
pen dantes des aléas mé téo ro lo giques), ces pièces étaient for mées de
plu sieurs rec tangles plus ou moins opaques rap pe lant la forme de
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Fi gure 8 : Vue de l’ins tal la tion Plas ti ci tés tom bales de Mimi Had dam, été 2021,

Mont réal.

Cré dits : Ali gne ments.

pierres tom bales, dans une pa lette chro ma tique ré duite à di vers de‐ 
grés de noir ou de blanc.

L’am bi tion de Had dam était d’ar ri ver à faire pas ser la réa li té im ma té‐ 
rielle du deuil en une ma tière ico no tex tuelle et plas tique. Les pro duc‐ 
tions tex tuelles s’ins crivent par consé quent dans un en vi ron ne ment
vi suel trouble, as cé tique, com po sé de glitchs gra phiques abs traits,
né bu leux, qui peuvent évo quer la ma té ria li sa tion de fi la ments élec‐ 
triques ou d’ondes de di vers types et fré quences.
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Fi gure 9 : Dé tail d’une des pièces de l’ins tal la tion Plas ti ci tés tom bales de Mimi

Had dam.

Cré dits : Ali gne ments.

S’agit- il par- là d’éla bo rer une piste de trans mis sion par ti cu lière pour
les écrits, d’amé na ger une confi gu ra tion mé dium nique per met tant de
re lier le monde des vi vant·es avec celui des mort·es ? « C’est l’amorce
d’un autre vi sible » est- il à tout le moins avan cé sur l’une des pièces
de cette pro po si tion qui fait al lu sion aux mul tiples de grés d’opa ci té
ca rac té ri sant notre rap port à la mort, aux morts, ainsi qu’à cer taines
«  forces in vi sibles  » que l’on peut par fois être amené·es à res sen tir.
« [J]e m’en re mets à ce phé no mène ré si duel actif, aux la tences de ce
qui s’écoule trop vite, à ces fu mées qui s’im miscent dans l’image  »,
est- il ailleurs al lé gué. De ve nir « plus vaste », enjeu sur le quel se clôt
un des frag ments, spé ci fie la por tée du dis po si tif es thé tique ima gi né
par Had dam au tra vers du quel c’est à un réel élar gi qu’est fait place, à
une ré éva lua tion de la dis tance ef fec tive sé pa rant les pré sent·es des
ab sent·es. La forme tom bale y est un seuil, un es pace d’en traf fec ta‐ 
tion 39, ou vrant sur des di men sions gé né ra le ment in fré quen tées. Par
cette ins tal la tion, ce sont d’autres li néa ments sen sibles qui sont in‐ 
ves tis par l’au trice dont cha cun des pro jets vise à une ex ten sion et à
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Had dam, Mimi. 2019. Pe tite brin dille de
ca tas trophes. Mont réal : Les édi tions de
la Tour nure.

Had dam, Mimi. 2021. « Tendre l’oreille à
la ma tière pic tu rale / Lis te ning to Pic‐ 
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La Plante, Élise Anne et Had dam, Mimi.
2024. Le sep tième pé tale d’une tulipe- 
monstre. Mont réal : Ga le rie de l’UQAM.

une re mise en jeu des champs per cep tuel et es thé siques usuels, com‐ 
mu né ment admis.

Conclu sion
Trou bler, trans muer, dé rai dir. Ces verbes évoquent trois lignes de
force du geste de créa tion porté par Mimi Had dam. Concer nant tant
les plans for mel et sé mio tique, ma té riel et mé dio lo gique qu’ima gi‐ 
naire et es thé tique/es thé sique, ils sou lignent la lo gique de la bi li té in‐ 
trin sèque qui le ca rac té rise. Dans les ex pres sions lit té raires dé ve lop‐ 
pées hors du cir cuit édi to rial tra di tion nel que Had dam confi gure, qui
in duisent la plu part du temps une donne spa tiale, af fleure ainsi une
«  va leur éner gé tique  » qui se fait «  dé for mante, vi vante, trans for‐ 
mante 40 ». C’est, au tra vers des re maillages sen so riels qu’elle met en
place, à une vi vi fi ca tion de l’ex pé rience poético- littéraire qu’elle
ouvre, à une re gra nu la ri sa tion pro téi forme de cette der nière, dès lors
ap pré hen dable comme « évè ne ment phé no mé nal 41 ». En effet, à tra‐ 
vers ses pro po si tions ex plo ra toires et hé té ro doxes qui fa çonnent
d’in at ten dues géo mé tries lan ga gières 42, Had dam amé nage un éprou‐ 
ver poé tique aty pique di rec te ment lié aux agen ce ments ex pé rien tiels
sin gu liers de tex tua li tés qu’elle pré sente. Les es paces in cer tains
qu’elle dit sillon ner té moignent ainsi d’un ter ri toire de jeu re la ti ve‐ 
ment vierge pour l’écri ture en contexte contem po rain dont de nom‐ 
breux pos sibles sont en core – en «  mani[a]nt une langue ten ta cu‐ 
laire 43 » – à dé fri cher, étendre et ac com plir.
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s://mi mi had dam.com/.
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Les édi tions de la Tour nure, 2019, p. 54).
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par ses soins pour la revue esse. Voir Mimi Had dam, « Tendre l’oreille à la
ma tière pic tu rale », art. cit., p. 56.

18  ID., « En ba vures et gri maces », Moe bius, n°161, 2019, p. 47.

19  Ibid., p. 48.

20  ID., « Tendre l’oreille à la ma tière pic tu rale », art. cit., p. 58-59.
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s’agit de « re dé fi nir la place du sujet dans son rap port à l’es pace sen sible » et
de « dé ve lop per un vo ca bu laire au tant tex tuel que vi suel au tour du thème
de l’iden ti té plu rielle ».

22  Voir Guille mette Bo lens, Le Style des gestes : cor po réi té et ki né sie dans le
récit lit té raire, Lau sanne, BHMS, 2008.

23  Mimi Had dam, « En ba vures et gri maces », art. cit., p. 47.

24  Marc André Brouillette, « Textes et pay sages ur bains. Les œuvres lit té‐ 
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in tro duc tion », Les Lettres Ro manes, vol. LXXI, n 1-2, 2017, p. 189.
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27  Ibid., p. 59.

28  Ibid.
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31  Mimi Had dam, « En ba vures et gri maces », art. cit., p. 47.
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33  Mimi Had dam, « Tendre l’oreille à la ma tière pic tu rale », art. cit., p. 59.

34  An drea Obe rhu ber, «  Dans le corps du texte  », Tan gence, n°103, 2013,
p. 10.

35  « nous bas cu lons dans un bas sin col lec tif. Nous y chan tons en trombes
d’eau ivre. Nos voix […] disent quelque chose […] du trem ble ment qui nous
re vi ta lise. Elles dé fendent les hy po thèses du vi vant, nos douces mé ta mor‐ 
phoses », Élise Anne La Plante [dir.], Ibid., p. 28.

36  Élise Anne La Plante (dir.), Ibid., p. 50-51.

37  Vers mis en avant dans l’ex po si tion pré sen tée à Monc ton.

38  Mimi Had dam, « En ba vures et en gri maces », art. cit., p. 52.

39  Voir Ro main Noël, La grande conspi ra tion af fec tive. Un thril ler théo rique,
Paris, Le seuil (coll. « La Li brai rie du XXI  siècle »), 2024, p. 10 – « […] c’était
aussi et sur tout celui d’un monde hy per en che vê tré, du monde en tant que
pal pi ta tion de liens, en tant qu’es pace où tout ne cesse de s’en traf fec ter
[…] ».

40  Mimi Had dam, « Tendre l’oreille à la ma tière pic tu rale », art. cit., p. 59.

41  Voir Gaëlle Thé val, «  Pu blier la poé sie ac tion  ? Sur les pu bli ca tions de
Ber nard Heid sieck », Iti né raires [En ligne], 2022-2 | 2023, http://jour nals.op
e ne di tion.org/iti ne raires/12816.

42  « La langue perd sa géo mé trie […] s’ex hibe, en ba vures et en gri maces »
(Mimi Had dam, « En ba vures et en gri maces », art. cit., p. 47).

43  Syn tagme ex trait d’un vers pré sent dans l’ex po si tion Le sep tième pé tale
d’une tulipe- monstre s’étant tenue à Win ni peg.

Français
Au dé part de trois chan tiers de créa tion menés par l’écri vaine qué bé coise
d’ori gine franco- algérienne Mimi Had dam, qui dé ve loppe un tra vail d’écri‐ 
ture fon ciè re ment agré gé aux champs vi suels et plas tiques par ailleurs fré‐ 
quem ment concré ti sé en de hors des pages d’un livre, on cherche à sai sir
cer taines spé ci fi ci tés de la dy na mique de créa tion qu’elle dé ploie. Se voient
ainsi sou li gnés les prin cipes de trans sub stan tia tion poé tique et d’or ga ni ci té
scrip tu rale propres à sa dé marche qui, fai sant la part belle à des tex tua li tés
ex po sées, se ré vèle fon ciè re ment ins crite sous le signe du bougé, du dé li‐ 
néaire et de la la bi li té.
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English
Based on three cre at ive pro jects un der taken by French- Algerian-born Que‐ 
bec writer Mimi Had dam, whose writ ing is fun da ment ally linked to the
visual and plastic arts and is fre quently em bod ied out side the pages of a
book, we seek to grasp some of the spe cific fea tures of the cre at ive dy namic
she de ploys. We high light the prin ciples of po etic tran sub stan ti ation and
scrip tural or gan i city in her ent to her ap proach, which, with its em phasis on
ex posed tex tu al it ies, is fun da ment ally in scribed under the sign of move‐ 
ment, de lin eation and lab il ity.

Mots-clés
littérature hors du livre, arts littéraires, textualités exposées, hybridité
artistique, poésie et espace public, littérature québécoise contemporaine

Keywords
literature beyond the book, literary arts, exposed textualities, artistic
hybridity, poetry and public space, quebec’s contemporary literature

Corentin Lahouste
L/T, Centre d'études littéraires et théâtrales, 19 -21  siècles, FNRS –
UCLouvain/Musée royal de Mariemont, Belgique 
 
Corentin Lahouste, chargé de recherches du FNRS, évolue en Belgique, entre
l’UCLouvain et le Musée royal de Mariemont. Ses travaux portent sur le champ
des arts littéraires et autres textualités hétérodoxes propres à la littérature
contemporaine en langue française. Ayant ainsi trait à la question de la
diversification médiologique de l’acte de création littéraire, ils touchent
également aux liens entre littérature et politique. Outre le livre tiré de sa thèse de
doctorat, Écritures du déchainement. Esthétique anarchique chez Marcel Moreau,
Yannick Haenel et Philippe De Jonckheere (Classiques Garnier, 2021), il est
également co-auteur de Murs d’images d’écrivains. Dispositifs et gestes
iconographiques (XIX-XXIe s.), paru en 2023. Il a à ce jour co-dirigé quatre numéros
de revue, dont : « Arts littéraires et reterritorialisations textuelles », Études
Littéraires [ (https://www.erudit.org/fr/revues/etudlitt/2024-v53-n3-etudlitt09730/), 2025] &
« Inspirations littéraires de l’exposition », Captures [ (https://www.erudit.org/fr/revues/cap

tures/2021-v6-n2-captures06942/), 2021].
IDREF : https://www.idref.fr/235511544
ORCID : http://orcid.org/0000-0001-9086-6366

Maëlle Morin
Laboratoire Ex situ, Université Laval, Canada 
 

e e

https://preo.ube.fr/eclats/index.php?id=655
https://www.erudit.org/fr/revues/etudlitt/2024-v53-n3-etudlitt09730/
https://www.erudit.org/fr/revues/captures/2021-v6-n2-captures06942/
https://preo.ube.fr/eclats/index.php?id=656


Investir des « espaces incertains et sans formes étanches » : portée métamorphique des écritures
intermédiales et hors du livre de l’autrice québécoise Mimi Haddam

Le texte seul, hors citations, est utilisable sous Licence CC BY 4.0. Les autres éléments (illustrations,
fichiers annexes importés) sont susceptibles d’être soumis à des autorisations d’usage spécifiques

Maëlle Morin est étudiante à la maitrise en études littéraires à l’Université Laval
(Canada) et auxiliaire de recherches au sein du Laboratoire Ex situ. Récipiendaire
de la bourse d’études supérieures du Canada J.-A.-Bombardier (CRSH) et de la
bourse de formation à la maitrise du FRQSC (2024-2025), elle finalise
actuellement un mémoire portant sur la maison d’édition québécoise L’Écrou
(2009-2021) et l’activisme éditorial qui lui est propre. Ses travaux concernent
donc la poésie québécoise contemporaine, les pratiques éditoriales alternatives et
marginales ainsi que les arts littéraires. Elle est également une des co-
fondateur·rices de l’atelier d’impression artisanale Le Pieu (Québec),
chroniqueuse régulière dans le cadre de l’émission de radio (https://www.ckrl.qc.ca/emi

ssions/magazine/fahrenheit-89-1) à CKRL et l’autrice, à ce jour, de trois contributions
pour (https://carnetoblique.org/).
IDREF : https://www.idref.fr/297017985
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